
 “Rester connectés…” Dimanche Pâques 5 
La foi n’est pas une impression ou une émotion. Bien sûr, le croyant 
“sent” sa foi, en fait l’expérience, mais ce serait une erreur de n’y voir que du 
“sentimentalisme”. “Je ne ressens plus rien, je dois avoir perdu la foi.” 
Être croyant passe par une attitude responsable et raisonnée. 


La foi n’est pas une opinion personnelle. Le croyant s’engage à croire en 
Dieu. Pour autant la foi ne peut être réduite à un “subjectivisme” : “J’ai mon 
idée, et je prends ce qui me va.” Ce n’est pas ça. La réalité de Dieu ne 
dépend pas de moi, et la foi chrétienne n’est pas une construction 
individuelle. Elle surgit à partir de l’action de Dieu à l’intime de notre 
cœur. 


La foi n’est pas une coutume, ou une tradition reçue des parents. Naître 
dans une famille chrétienne et recevoir dès le plus jeune âge une orientation 
est une bonne chose, mais ce serait très réducteur de n’en faire qu’une 
convention tribale : “Dans ma famille, nous sommes des gens d’Église.” 
La foi implique un acte de la volonté de la personne.


La foi n’est pas non plus une prescription morale. Croire en Dieu a ses 
exigences, mais faire de la foi un “moralisme” est une aberration : “Je 
respecte tout le monde, et ne fais de mal à personne.” La foi est aussi 
amour de Dieu qui doit — et ne peut — s’exprimer que dans un 
engagement pour un monde plus juste et plus humain.


La foi n’est pas davantage un “tranquilisant”, ou un “gilet de sauvetage” 
à enfiler pour se rassurer : “Quand plus rien ne va, je me précipite aux 
pieds de Marie pour me répandre en dévotions…” Croire est le meilleur 
stimulant pour vivre et faire vivre de manière digne, responsable et 
audacieuse. 


La foi se réveille et grandit dès que nous rentrons dans une relation directe 
avec le Christ, lorsqu’avec lui nous découvrons ce Père débordant 
d’Amour qu’Il nous révèle.

Saint Jean le dit très bien : “Et nous, nous avons reconnu l’amour que 
Dieu a pour nous, et nous y avons cru. Dieu est amour…” 
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 1 Jn 4, 161
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Cette foi grandit pour donner du fruit seulement si nous restons 
“connectés” à la manière du sarment à la vigne, si nous restons 
“branchés” en permanence au Christ, soutenus par son Esprit et par sa 
Parole. 


Dans un langage plus contemporain, le Père est ce “Serveur” dont la 
Puissance d’Amour Infini — toujours au service de notre humanisation 
— dépasse et dépassera toutes les Intelligences Artificielles — ou pas 
—  présentes et à venir.  
Le Christ, hier comme aujourd’hui et comme demain, en est le 
“Fournisseur d’Accès” le plus performant, incapable de “pannes” et 
absolument gratuit pour nous y connecter.  

“Celui qui demeure en moi et en qui je demeure, celui-là porte 
beaucoup de fruit, car, en dehors de moi, vous ne pouvez rien faire.”
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